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7 — Croissance en vérité par les mystères.

IA sainteté a augmenté en Marie en vertu et en pro­
portion de ses mérites.

Elle a grandi encore par l’efficacité des Sacre­
ments qu’elle a reçus, et surtout par la réception 
de la Sainte Eucharistie.

Cette grâce de sainteté avait encore une autre source où s’ali­
menter : les mystères. Ceux-ci, par l’ynion qu’ils établissaient 
entre Jésus et sa mère, faisaient descendre dans l’âme de la Vier­
ge la première et large effusion de la vie divine.

*** .
Nous avons déjà rappelé la sanctification de Marie, au jour 

de l’Incarnation du Verbe. Mais n’oublions pas que, pendant 
neuf mois, Jésus a vécu dans le sein immaculé de Marie, en 
contact particulier avec son âme. Nous ne savons ni quand ni 
comment II exerçait sur elle son action sanctifiante par la pro­
duction d’une sainteté nouvelle. Mais cette efficacité n’en fut 
pas moins réelle. “Si la présence corporelle de Jésus-Christ, 
opérant pour ainsi dire a travers le sein de sa Mère, a suffi pour 
sanctifier le Précurseur, combien plus efficacement ce divin corps 
devait-il la sanctifier elle-même.”

“Jésus se donne à elle, dit Mgr.-Gay, et la remplit comme il 
n’y a qu’un Dieu qui le puisse faire. Il répand en elle et les 
richesses de sa divinité et les grâces de son humanité. Il y a 
ainsi entre ce fils et cette mère une circulation de vie, une réci­
procité d’amour, une donation active, totale, incessante, enfin 
une sorte de circumincession qu’on peut bien louer et admirer, 
mais qui défie toute expression humaine, c’est une imitation et 
un reflet de l’état respectif des trois personnes divines.”


